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l'une des civilisations les plus avancées du monde. Il est
fascinant d'en voir les vestiges que les fouilles nous révè-
lent actuellement.

Ce printemps, quelque 28 hommes d'affaires canadiens
ont pu passer 16 jours intéressants dans ce pays; ils y ont
rencontré des fonctionnaires du ministère du Commerce,
des représentants des banques et des Chambres de com-
merce, des universitaires, et ont pu visiter le pays.

Ce fut une visite particulièrement intéressante et fort
bienvenue; les honorables sénateurs se souviendront en
effet que l'an dernier une délégation de parlementaires
canadiens a visité le Mexique et que, par la suite, des
parlementaires mexicains sont venus au Canada.

Ainsi se sont dévoloppées entre nos deux pays des rela-
tions étroites et amicales dont ils peuvent l'un et l'autre
espérer de grands avantages. Les Mexicains sont amicaux
et pleins de talent. Ils ont une sympathie toute particulière
pour les Canadiens.

Au cours de ces trois semaines, en avril, nous avons pu
visiter une grande partie du Mexique. Nous avons visité
les grands centres d'affaires, nous avons vu les réalisations
industrielles dans les secteurs du pétrole, des mines, de
l'agriculture et ainsi de suite. Cette visite, centrée sur
l'aspect pratique des choses, fut intéressante; j'espère
qu'elle suscitera une collaboration plus profonde entre les
cadres et les gouvernements canadiens et mexicains.
Toutes les conditions sont certainement réalisées pour un
rapprochement plus étroit, fondé sur nos intérêts
communs.

Par le passé, les Mexicains ont parlé des difficultés
qu'ils éprouvaient, parce que leur pays, jusqu'à il y a 30
ans, était extrêmement pauvre. Il était également très en
retard dans son développement et s'est lancé dans l'expan-
sion industrielle après la plupart des pays de notre hémis-
phère. Mais il a su amplement rattraper cette période de
stagnation. Les 30 dernières années ont été marquées de
progrès énormes, en sorte qu'aujourd'hui Mexico, avec ses
9 millions d'âmes à peu près, est l'une des plus belles villes
du continent nord-américain. Mexico est riche de son
architecture, de ses arts, de ses traditions remontant à
l'époque des conquistadors. Le Mexique est un pays à
visiter, et les Canadiens y sont particulièrement bien
reçus.

Grâce à l'amabilité du ministère mexicain de l'Industrie
et du Commerce et du gouvernement mexicain, et grâce
aux bons offices de l'ambassadeur du Canada, M. Schwarz-
mann, et de son personnel, nous avons pu participer à un
échange d'idées et de renseignements avec le ministère
indiqué ainsi qu'avec les Chambres de commerce de
Mexico. Nous avons visité les universités; on nous y a
présenté un bref historique du pays, de son développement
et de ses relations avec l'étranger, en particulier avec le
Canada.

Le Mexique est un pays de contrastes. L'agriculture y
tient une grande place. L'élevage bovin en particulier
fournit un des principaux éléments de sa production. En
l'espace de 30 ans, l'agriculture est passée de la traction
animale aux méthodes modernes d'exploitation. C'est sans
doute le pays nord-américain qui a connu l'évolution la
plus spectaculaire en une aussi courte période de temps.

S'il lui reste beaucoup à faire pour atteindre les niveaux
de productivité agricole de l'ouest du Canada, il avance
néanmoins à pas de géant. Le Mexique a recours à du
matériel moderne, à des méthodes efficaces, à des engrais,

à l'irrigation, et ainsi de suite, et sa productivité progresse
de façon phénoménale.

Ses agglomérations ont connu les problèmes qui se
posent ailleurs dans le monde, et à un degré peut-être plus
aigu, parce que le logement laissait beaucoup à désirer
dans certaines de ses villes les plus importantes. On a mis
en œuvre de gigantesques programmes de construction de
logements ces dernières années et, de façon générale, le
niveau de vie s'est amélioré de façon spectaculaire.

La hausse du niveau de vie a entraîné une nouvelle
confiance et un nouvel optimisme et, quand on parle aux
hommes d'affaires, aux enseignants et à ceux qui prati-
quent les arts libéraux, on a l'impression que le pays s'est
enfin découvert. Le Mexique possède une riche tradition
qui remonte plus loin dans le passé que celle de toute autre
partie du continent. L'éducation est une question extrême-
ment importante. Les universités mexicaines sont excel-
lentes et elles produisent les ingénieurs, les médecins, les
avocats, et ainsi de suite, qui sont essentiels pour mainte-
nir la qualité de la vie de tout pays à un niveau élevé.

Comme je l'ai mentionné, le Mexique est un pays de
contrastes. C'est un paradis du tourisme. Il a de hautes
montagnes, comme l'Ouest du Canada, et des endroits de
villégiature réputés, sur le bord de la mer, comme Aca-
pulco, Puerto Vallarta, et d'autres, où l'on trouve toutes les
installations modernes et le confort qu'on pourrait souhai-
ter ainsi qu'une atmosphère en général agréable. J'ai l'im-
pression que, grâce aux efforts de CP Air et de Air
Canada, qui fournissent un excellent service aérien, très
commode, sur Mexico, au départ de Vancouver et Calgary
et Toronto, de plus en plus de Canadiens visiteront le
Mexique chaque année.

Les Canadiens de la région d'où je viens ont l'habitude
de visiter la Californie, l'Etat de Washington, l'Oregon et
l'Arizona. Cependant, de plus en plus de gens veulent
élargir leurs horizons et voyagent plus loin que les États-
Unis, jusqu'au Mexique. Ils ont raison de le faire car la
civilisation, le niveau de vie et les moeurs des Américains
ressemblent tellement aux nôtres et il y a si peu de
différence lorsqu'on quitte le Canada pour les États-Unis.
Cependant, lorsqu'on se rend au Mexique, on tombe en
plein dans une civilisation très différente de la nôtre. C'est
une société beaucoup plus ancienne que la nôtre. Elle
comporte donc des aspects enrichissants comme les ruines
de l'empire aztèque et les ruines de bâtiments construits
beaucoup plus récemment, soit avant 1850.
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Le Mexique a fait d'immenses progrès. Depuis 1910, qui
a marqué la fin de la période révolutionnaire au Mexique,
ce pays a vraiment progressé. Les honorables sénateurs se
souviendront sans doute que de 1880 à 1910, le Mexique a
connu l'instabilité politique. Les chefs révolutionnaires
ont été nombreux. Je me souviens même avoir lu, quand
j'étais jeune, 10 ou 12 ouvrages sur un personnage célèbre
nommé Emeliano Zapata. C'était un bandit qui descendait
des montagnes en détruisant tout sur son passage. Il y a eu
bien entendu, Pancho Villa, un des personnages les plus
colorés de l'histoire du monde. De 1880 à 1910, le Mexique a
donc connu l'instabilité mais à partir de 1910 le gouverne-
ment est resté stable. Assuré de la continuité et de la
stabilité, les divers gouvernements du Mexique ont pu
organiser la vie du pays et de grands progrès ont été
réalisés depuis 60 ans.

La ville de Mexico compte 9 millions d'habitants. C'est
une ville très moderne mais il existe encore des vieilles
maisons en adobe dans les environs. C'est à Mexico qu'on

DÉBATS DU SÉNAT
15 mai 1975


